
Deuxième épisode 

Ou qu’est-ce que l’ego ? 

 
« Les hommes naissent libres et égaux en droits » 

Déclarations des droits de l’Homme et du Citoyen 1789 

 

Le Clos Clisson en fin d’après-midi d’octobre. Les lampes sont allumées et chacun s’affaire qui sur son ordi, qui sur son portable pour envoyer des 
SMS, qui sur le fichier des adhérents. 
 

Théta Delta, revenant de la cuisine avec une canette de Schweppes et deux verres: « Vous 

parliez de ce vilain gros vieux Dyscalos ? Qui en veut ? » 

La Tortue : « Un chouia de Schweppes … Mais surtout pas du jus de Dyscalos, ça doit être 

toxique ! » 

La Taupe tapant un SMS, tac, tac, tac …: «  Ouais … Paraît que l’italo-alsacien pense 

qu’Arsa s’est fait mettre dehors parce qu’entre elle et Dyscalos, il y avait un problème 

d’ego ». 

Arsa : « Il voulait piquer mon syndicat, histoire d’avoir aux élections des voix sur un nouveau 

secteur, celui des certifiés et, en conséquence, des décharges à distribuer à ses affidés au cul 

bien vissé sur leurs ployants de duchesse ! Il n’y a pas de rivalité d’ego là-dedans ! » 

Théta Delta : « Avec Arsa, il faut se méfier en abordant la question de l’ego. Une des rares 

querelles qui nous a opposés, c’était à propos de l’ego dont j’avais dit que, comme Dyscalos, 

elle en avait un. Vous savez, Arsa qui ouvre la gueule et avance une patte menaçante ? Eh 

bien, ce jour là, je l’ai vue ! » 

La Taupe : «  T’aurais dû me demander de te renseigner pour savoir si elle en avait ou pas ! Je 

suis un puits de science sur le sujet … » 

La Tortue : «  Evidemment, tu fais ta mystérieuse ! Mais au fait, c’est quoi l’ego ? Avec moi, 

les lièvres sont pas mes égaux ! » 

Arsa : « Sous prétexte qu’un grand poète a fait indirectement l’éloge de ta persévérance, tu 

fais des astuces vaseuses, ma chère et miroitante Tortue ! Le problème, c’est la confusion que 

beaucoup font entre la personnalité de quelqu’un et son ego ou prétendu ego ». 

La Tortue : « C’est donc pas la même chose ? » 

Théta Delta : «  Si j’ai bien compris Arsa, c’est même diamétralement opposé. » 

Arsa : «  La personnalité de quelqu’un, de chacun d’entre nous, est le fruit d’une longue 

histoire autant personnelle que familiale et sociale ; c’est une construction laborieuse, semée 

d’embûches et d’échecs mais aussi de réussites dont la principale est d’avoir justement cette 

personnalité. Il est vrai que dans le domaine de la personnalité, l’égalité n’est pas la règle. 

Mais la personnalité n’est pas un droit. Le seul droit qui la concerne, c’est celui de l’accès à 

ce qui peut aider à la construire, en particulier le droit à s’instruire, à s’éduquer, à se former à 

devenir un être social et sociable. Il y a des personnalités ratées, mesquines, insatisfaites … » 

Théta Delta : « C’est là qu’intervient l’ego qui selon toi est une sorte de postiche destiné à 

donner le change » 

Arsa : « Tu sais bien que cette tonitruante personnalité de Dyscalos est un faux semblant car 

sous ce tintamarre permanent qu’entretiennent ses querelles avec ses collaborateurs de la 

SNET, avec ses voisins, avec ses fournisseurs, avec ses chats et ses chiens, qu’y a-t-il ? Un 

looser ! » 

La Tortue : «  Tu n’exagères pas un peu ? Il est rose et gras ; il a bien fait sa pelote ; il est bien 

logé ; il a une bonne retraite et sans doute quelques revenus annexes … » 

Arsa : « Oui, un looser. Tartuffe est un looser lui aussi ; il est pauvre, moche –un Dyscalos du 

Grand Siècle !- c’est un obsédé sexuel … Il endosse un ego de bigot pour mettre le pognon 

d’autres bigots dans sa poche et leurs femmes dans son lit. Leur ego, c’est leur hypocrisie, 

leur tartufferie : vous parlez d’une personnalité ! » 



La Taupe : « J’atteste ! Un monsieur qui dès qu’il se trouve devant des jeunes filles alors qu’il 

est maître auxiliaire débutant s’attire d’emblée un blâme de sa hiérarchie pour comportement 

déplacé envers ses élèves, voilà qui en dit long sur le parcours de perdant qu’il commence ! 

Un type qui commence à l’extrême gauche sa carrière politico-syndicale, y compris au PT*, et 

qui, majoritaire aux élections de la SFU débutante, est obligé, par divers partis politiques 

dupés précédemment par lui, de renoncer à diriger cette organisation et à duper par 

conséquent ceux qui avaient voté pour lui, est un Sganarelle qui mérite comme son maître les 

feux de l’enfer ! Un dirigeant syndical du secteur de l’enseignement professionnel, promu à 

l’interne, sans jamais avoir réussi le moindre concours, et  qui s’oppose à la création du 

baccalauréat professionnel parce que le projet initial prévoyait que seuls les professeurs 

recrutés par concours pourraient y préparer les élèves, c’est un salaud dont la réussite des 

élèves est le cadet des soucis ! Un sale perdant qui veut perdre en faisant perdre les autres : 

oserai-je dire le « loosering » en action ? 

La Tortue : « Eh ben ! On peut dire que Dyscalos est habillé pour le restant de ses jours ! » 

Arsa : «  Le sommet de ce « loosering », comme on parle de « lobbying » dans d’autres 

domaines, c’est le choix de son successeur proclamé en plein congrès : Bêtisot, le bien 

nommé, dont le titre de gloire fut de remercier Dyscalos en le vidant définitivement de la 

SNET ! ». 

Théta Delta : « Juste retour des choses : il en avait remercié plus d’uns ! » 

 
* Parti des Travailleurs 

 

 

 

 


